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Résumé - Cet article porte sur la filière des huiles essentielles et les impacts et 

enjeux socioéconomiques liés à son développement. L’accent a été mis sur 

l’étendue et la diversité des secteurs d’application des huiles essentielles et leur 

impact sur le marché mondial. Nous donnons un aperçu sur la production et 

l’évolution du marché des huiles essentielles en Algérie et le potentiel de 

développement de ce secteur. 

Abstract - This article focuses on the sector of essential oils and the   socio-

economic issues and impacts related to its development. Emphasis was put on 

the extent and diversity of essential oils uses and their impact on the global 

market. We give an overview on the production and market developments 

essential oils in Algeria and the development potential of this sector. 

Mots clés: Huiles essentielles. 

1. INTRODUCTION

Au cours de ces dernières années, le secteur des huiles essentielles a bénéficié d’une 

croissance rapide, soutenue en particulier par l’étendue et la diversité des secteurs 

d’application de ces extraits naturels. Les huiles essentielles disposent de nombreux 

atouts. Elles sont utilisées, pendant de nombreux siècles dans la plupart des 

civilisations, à des fins religieuses, cosmétiques et médicales. Aujourd’hui, ces extraits 

de plantes sont encore largement utilisés et ont une importance considérable dans le 

commerce international. 

2. SECTEURS D’APPLICATION DES HUILES ESSENTIELLES

Les huiles essentielles constituent une matière première destinée à divers secteurs 

d’activités. Leur popularité s’est accrue d’une façon considérable ces dernières années 

[1]. En effet, la demande industrielle de ces composés à forte valeur ajoutée est bien 

réelle, et ce grâce à la multiplicité de leurs usages dans de nombreux secteurs industriels 

et l’engouement des consommateurs pour ces produits de qualité. 

L’industrie des cosmétiques, savonneries et parfums constitue le plus gros 

consommateur d’huiles essentielles [1, 2]. Il représente 60 % de la demande totale en 

substances naturelles, selon le National Research Development Corporation (NRDC) 

[3]. Ce secteur se caractérise par une très grande variété de produits, de quantité 

relativement faible et de prix souvent élevé [4]. Les huiles essentielles sont utilisées 

comme matière première de base dans la fabrication des parfums et d’autres produits 

cosmétiques [5, 6].  

Les huiles essentielles sont utilisées dans l’industrie alimentaire pour rehausser le 

goût des aliments, [7-10] et la conservation grâce aux effets antimicrobiens et 
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antioxydants de certains de leurs constituants [11-14]. Ces agents naturels viennent 

réduire ou remplacer les agents de conservation chimiques ou synthétiques qui 

présentent des effets néfastes sur la santé [15-18]. En effet, l’utilisation des antioxydants 

synthétiques tels que l’hydroxytoluène butilé (BHT), ainsi que l’hydroxyanisole butilé 

(BHA) est suspectée à long terme d’effets mutagènes et cancérigènes [11, 19, 20]. 

L’intérêt accru de la population pour les produits de santé naturels a contribué au 

développement de l’industrie des huiles essentielles. Selon l’Organisation Mondiale de 

la Santé (OMS), 80 % de la population mondiale a recours aux médecines 

traditionnelles pour satisfaire des besoins en soins de santé primaire [21, 22]. Cet intérêt 

est essentiellement dû au caractère peu onéreux et plus accessible de la médecine 

traditionnelle par rapport à la médecine conventionnelle importée, plus coûteuse et 

difficilement accessible. Le marché mondial des médicaments traditionnels à base de 

plantes est estimé à 60 000 millions de dollars [23]. 

Les huiles essentielles représentent un outil thérapeutique très efficace [24, 25] qui 

permet d’élargir le champ des traitements médicaux conventionnels. Les huiles 

essentielles peuvent être  utilisées directement comme agents thérapeutiques [26-28], 

mais aussi comme matières premières pour la synthèse de principes actifs [29, 30]. 

L’utilisation des huiles essentielles dans différentes pathologies (digestive, 

infectieuse,…) fait appel à leurs propriétés: anti-infectieuse, antalgique, anti-

inflammatoire, sédative, antimicrobien, antispasmodique et antioxydante [28, 31-33]. 

L’activité antioxydante des huiles essentielles est exploitée dans la lutte contre le stress 

oxydatif qui est défini comme un déséquilibre entre la production excessive de 

molécules oxydantes et/ou une diminution du taux d'antioxydants dans l’organisme 

[34].  

Le stress oxydatif est impliqué dans certaines maladies dégénératives comme les 

cancers, la cataracte, les accidents vasculaires cérébraux, la polyarthrite, l’arthrose, les 

maladies d’Alzheimer et de Parkinson [35, 36]. Les huiles essentielles de cannelle, 

muscade, clou de girofle, basilic, persil, origan et thym possèdent de puissants 

composés antioxydants [37]. Le thymol et le carvacrol sont les composés phénoliques 

les plus actifs [38, 39]. L’activité antioxydante des huiles essentielles est également 

attribuée à d’autres constituants autres que les composés phénoliques comme certains 

alcools, éthers, cétones, et aldéhydes [37, 40-45]. 

Les huiles essentielles sont également utilisées en milieu clinique pour soigner des 

maladies inflammatoires [46,47]. Les huiles essentielles bloquent la formation et/ou la 

sécrétion des médiateurs de l’inflammation comme l’histamine,les cytokines pro-

inflammatoires, les prostaglandines, l’oxyde d’azote et les radicaux libres produits par 

les neutrophiles [48].  

Les huiles essentielles présentent également, des propriétés cytotoxiques. Elles sont 

utilisées dans le traitement préventif de certains types de cancers. L’huile essentielle, 

isolée des graines de Nigella sativa L., démontre une activité cytotoxique in vitro contre 

différentes lignées cellulaires tumorales. In vivo, elle limite la prolifération de 

métastases hépatiques et retarde la mort des souris ayant développé une tumeur [49, 50]. 

L’huile essentielle de Melissa officinalis s’est, quant à elle, révélée efficace contre des 

cellules de lignées cancéreuses humaines, incluant les cellules leucémiques [51]. 

Les huiles essentielles sont considérées comme agents antimicrobiens à large spectre 

[52]. L’usage excessif des médicaments de synthèse et la résistance des bactéries aux 

antibiotiques [31, 53], ont conduit à reconsidérer favorablement l’utilisation des huiles 

essentielles en  pratiques médicinales. Les huiles essentielles d’agrumes, de lavande, de 

menthe, de genévrier, de l’arbre à thé, de thym et d’eucalyptus sont actives sur le 
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Staphylococcus aureus résistant à la methicilline [54, 55] et sur l’Enterococcus faecium 

résistant à la vancomycine [56]. Les huiles essentielles, isolées de deux espèces de thym 

de Corée, Thymusmagnus et Thymus quinquecostatus, sont également capables 

d’inhiber la croissance du Streptococcus pneumoniae résistant à la pénicilline [57]. Les 

huiles extraites des achillées, Achillea fragrantissima [58], A. setacea, A. teretifolia [59] 

et A. milefolium [60], se sont révélées efficaces contre la levure pathogène Candida 

albicans résistant à l’azolé [48, 52].  

Les huiles essentielles présentent des activités insecticides [61-66]. Elles sont aussi 

utilisées dans la lutte biologique contre les ravageurs. En effet, ces bio pesticides 

présentent un réel avantage par rapport aux produits phytosanitaires qui comportent des 

risques pour la santé humaine et pour l’environnement. Les bio pesticides à partir des 

huiles essentielles sont caractérisés par leur faible rémanence, leur faible toxicité pour 

l’homme et par leur mode d’action sur les ravageurs [2, 67-70]. L’action des huiles 

essentielles sur les insectes et acariens affecte la croissance, la mue, la fécondité et le 

développement. 

Les huiles essentielles entrent dans la composition des produits d’entretien et de 

dégraissage. Le d-limonène employé depuis cinquante ans comme arôme, est de plus en 

plus utilisé ces dernières années comme nettoyant et dégraissant. On le retrouve dans 

l’entretien mécanique, la fabrication de produits métalliques, le nettoyage du fuselage 

des avions et le nettoyage des modules de circuits imprimés [71]. 

3. MARCHE MONDIAL DES HUILES ESSENTIELLES 

Ces dernières années, le marché mondial des huiles essentielles est en nette 

évolution. Les principaux leaders de ce marché sont sans cesse à l’affût de nouvelles 

fragrances et molécules afin de diversifier leur gamme. Quelque 3000 huiles essentielles 

sont connues, dont environ 300 sont d’une importance commerciale [72]. 

Les quantités d’huiles essentielles produites dans le monde sont très variables. La 

production annuelle de certaines huiles essentielles dépasse 35.000 tonnes, alors que 

celle des autres peut atteindre quelques kilogrammes [73]. 

En 2008, la production mondiale des huiles essentielles est dominée par le Brésil et 

l’Inde avec des productions respectives de 28.6 % et 25.6 %. Suivent ensuite pour un 

tiers du marché les Etats-Unis, la Chine et l’Argentine avec des productions atteignant 

respectivement 16.8 %, 9.0 % et 4.9 %. Neuf pays avec des productions internes entre 

0.1 et 2 % (France: 1 %) pèsent pour 10 % dans le marché mondial. Enfin, les derniers 

10 % se répartissent entre les autres pays du monde avec une production inférieure à 0.1 

% [73]. 

L’analyse des tendances du marché international indique que les exportations 

mondiales des huiles essentielles pour les années 1998-2002 ont dépassée un milliard de 

dollars annuellement. Les Etats-Unis est le plus grand fournisseur des huiles essentielles 

[74]. Les données de la base de données ‘Comtrade’ montrent que l’Egypte est le 

principal pays exportateur d’Afrique de plantes pharmaceutiques vers le marché 

mondial. Entre 1991 et 2003, elle a exporté en moyenne 11 800 tonnes par an pour une 

valeur de 13.5 millions US$. En 2007, les exportations annuelles ont atteint quelques 22 

572 tonnes pour une valeur de 32 millions US$. Un deuxième pays africain, le Maroc, a 

exporté 12 133 tonnes pour une valeur de 25 millions USD de plantes médicinales etses 

exportations sont montées de 5 510 tonnes en 1993 jusqu’à 12 133 tonnes en 2007. 

Le flux des importations mondiales d’huiles essentielles de 1998 à 2001 est resté 

stable autour d’une valeur de 1.300 millions de dollars. Les cinq premiers pays 

importateurs d’huiles essentielles représentent 62 % des importations mondiales. On 
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retrouve les Etats-Unis, la France, la Grande-Bretagne, le Japon et l’Allemagne[74]. 

Selon la base de données ‘Comtrade’ [75] des Nations Unies, les importations 

mondiales d’huiles essentielles se situaient à 2 milliards US$ en 2005 et les dix 

principaux marchés d’importation étaient les Etats-Unis d’Amérique (391 MUS$), la 

France (199 MUS$), le Royaume-Uni (175 MUS$), le Japon (152 MUS$), l’Allemagne 

(117 MUS$), la Suisse (103 MUS$), l’Irlande (75 MUS$), la Chine (65 MUS$), le 

Singapour (61MUS$) et enfin l’Espagne (61MUS$).  

Les prix des huiles essentielles atteignent parfois des niveaux très élevés qui 

dépassent les 50.000 US$ le litre et notamment pour les essences des plantes très prisées 

sur le marché international. Le Tableau 1 donne, selon les données de 2008, les huiles 

essentielles les plus demandées sur le marché international [73, 77]. Pour certaines 

huiles, la demande dépasse largement l’offre. 

Tableau1: Huiles essentielles les plus demandées sur le marché mondial 

Huiles essentielles Volume (tonne) Pays producteur 

Citronnelle 1 800 Chine, Sri Lanka 

Menthe des bois 32 000 Inde, Chine, Argentine 

Eucalyptus type cinéole 4 000 Inde, Chine, Argentine 

Orange 51 000 USA, Brésil, Argentine 

Menthe poivrée 2 367 Inde, USA, Chine 

Citron 9 200 Argentine, Italie, Espagne 

Eucalyptus (type citronellal) 1 000 Chine, Brésil, Inde, Vietnam 

Feuille de clou de girofle 1 800 Indonésie, Madagascar 

Verveine exotique 1 200 Chine 

Menthe verte 1 800 USA, Chine 

Bois de cèdre (Chine) 1 650 USA, Chine 

Lavandin 1 100 France 

Patchouli 1 200 Indonésie, Inde 

4. LA FILIERE DES HUILES ESSENTIELLES EN ALGERIE 

En Algérie, Les données officielles sur l’organisation de la filière des huiles 

essentielles ne sont pas disponibles. Les seules données dont nous disposons concernent 

les inventaires floristiques de la Direction Générale des Forets (DGF) et les statistiques 

des importations et exportations du commerce extérieur des produits agricoles. L’état 

des lieux de cette filière sera apprécié d’une façon générale, à partir des données 

relatives aux plantes aromatiques et médicinales.  

L’Algérie de par sa situation géographique, possède une flore riche et variée. Cette 

richesse s’explique par l’étendue de sa surface constituée par des éco systèmes de types 

méditerranéen, steppique et saharien. 3139 espèces sont décrites par Quezel et al. [78] 

dans la nouvelle flore de l’Algérie et des régions désertiques méridionales. Zeraïa [79] 

dénombre 168 espèces endémiques spécifiques de l’Algérie. Hormis ces documents, il 

existe très peu de travaux sur la distribution, l’importance et la productivité des plantes 

médicinales en Algérie. 

L´Institut National de la Recherche Agronomique d´Algérie, ‘INRAA’ dans son 

rapport national sur l’état des ressources phytogénétiques pour l’alimentation et 

l'agriculture en 2006, signale plus de 626 espèces, sous espèces et variétés médicinales 

[80]. Selon le même rapport sur les 1 600 espèces spontanées utiles et cultivées, 

l’Algérie n’en utilise que 1 %. 

Concrètement, la première grande action concernant les plantes médicinales fut la 

création en 1941 du comité de contrôle de la production, de la répartition et de la vente 
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des plantes médicinales et aromatiques en Algérie [81]. L’un des objectifs majeur de ce 

comité était de combler l’importante pénurie de drogues officielles et limiter ainsi les 

importations. En 1942, un répertoire de plantes aromatiques et médicinales a été publié. 

Dans cet ouvrage, 98 espèces végétales sont décrites (nom latin, nom vernaculaire, 

odeur, saveur et usages) [82]. 

Selon le rapport de l’Union Internationale pour la Conservation de la Nature, 

‘UICN’ et de l’Agence Nationale pour la Conservation de la Nature, ‘ANN’ sur le 

Programme de la Biodiversité en Afrique du Nord [81], les chances de réussite d’une 

industrie de fabrication de médicaments à partir de plantes en Algérie existent et ceci 

grâce à  l’abondance des plantes médicinales, à la diversité climatique, à l’existence 

d’une main d’œuvre et à l’expérience dans les domaines agronomique et artisanal.  

Depuis 2003, la politique agricole de l’Algérie encourage la culture et la valorisation 

des plantes médicinales et aromatiques par la mise en œuvre de projets de 

développement rural. En effet dans la phase III du programme sur la Biodiversité en 

Afrique du Nord [83], des projets pilotes pour la culture de plantes médicinales ont été 

mis en place dans trois fermes dirigées par des femmes. Chaque bénéficiaire s’est 

engagée à cultiver des plantes médicinales sur 800 m2 de sa principale terre arable. La 

récolte entière est vendue aux herboristes locaux. Cette action a permis le 

développement rural et l’amélioration des conditions de vie. 

En dépit de cette richesse floristique, la filière des plantes aromatiques et 

médicinales et de ses dérivés est peu développée en Algérie. Aucune étude estimative 

n’a pu mettre en évidence quantitativement et économiquement leurs utilisations dans la 

pharmacopée [84]. Elles sont traditionnellement utilisées par les populations locales 

pour l’aromatisation des aliments, les arts culinaires et les vertus médicinales. Cette 

utilisation traditionnelle résulte de connaissances pratiques ancestrales accumulées dans 

le temps, puis transmises de génération en génération. 

Selon l’inventaire de la Direction Générale des Forêts [85], on trouve une liste non 

exhaustive de 420 plantes qui sont utilisées en médecine traditionnelle sur l’ensemble 

du territoire national. Dans le Tableau 2, sont donnés quelques exemples de plantes 

utilisées dans la médecine traditionnelle. 

Tableau 2: Exemples de plantes utilisées en médecine traditionnelles en Algérie 

Wilaya Exemples d’espèces Usage locale 

Alger 

Melissa officinalis L. 

(Mélilésse) 

Troubles digestifs, crampes d’estomac 

d’origine nerveuse, vomissement et 

insomnie 

Geranium robertianum L. 

(R’guemaya) 

Action collutoire, vulnéraire, tonique 

diurétique, antihémorragique et 

résolutive.  

Tamanrasset 

Euphorbia granulataforsk (Tellakh) Morsures des serpents et scorpions 

Artemisia judaica L.  

(Taharadjelé) 

Troubles digestifs et contre la grippe 

anti diarrhéique et vermifuge. 

Fagonia bruguieri DC. 

(Afassur) 
Jaunisse et troubles du foie. 

Batna 

Erica arborea L. 

(Bouhadad) 
Diurétiques et antiseptique. 

Cynodondactylon L. 

(Afar) 

Diurétique, dépurative du sang et 

cholagogue. 

Tamarix gallica L. 

(Tarfa) 

Astringent, anti diarrhéique, 

diurétique, bon pour insuffisance 

hépatique. 
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Tindouf 

Zizyphus lotus L. 

(Sedra) 

Adoucissante, gorge et broncho 

pulmonaire, anti-inflammatoire, 

analgésique. 

Calotropis procero  

(Toudja) 

Antibiotique (carries dentaires et 

dermatoses) et antalgique. 

Accacia raddiana Savi. 

(Talh, Abser) 

Vermifuge, antifongique, anti-

oedémateux  

Médéa 

Pistacia lentiscus L. 

(Dhrou) 

Antiseptique, astringents, expectorant, 

détersif, diurétique, hémostatique, 

stimulant. 

Arbutus unedo L. 

(Lendj) 

Anti-diarrhéique, ant-inflammatoire, 

antiseptique, urinaires, astringentes, 

dépurative [86] 

Erica af [87]rborea L. 

(Khelnedj) 

Astrindent, diurétique, antiseptique, 

uro-génitale, dépuratif [87] 

5. COMMERCIALISATION DES  

HUILES ESSENTIELLES EN ALGERIE 

En Algérie, la commercialisation des plantes aromatiques et médicinales se fait à 

l’état brut, ou à l’état conditionné en huile essentielle, oléorésines et résinoïdes. Les 

données présentées dans cet article, reposent sur les statistiques du commerce extérieur 

des produits agricoles et les statistiques du Centre National de l’Informatique et des 

Statistiques, ‘CNIS’ de la Direction Générale des Douanes réalisées sur la base des 

déclarations en douane et des données statistiques des échanges extérieurs. 

Les données du commerce extérieur agricole concernent les huiles essentielles, 

oléorésines et résinoïdes regroupés en un seul chapitre. Quant aux données issues des 

douanes algériennes, elles regroupent en un seul chapitre, le 33 dans le code des 

douanes, les huiles essentielles et résinoïdes, les produits de parfumerie ou de toilette 

préparés et les préparations cosmétiques. Ceci explique la différence enregistrée entre 

les valeurs commerciales des deux sources de données. Ainsi, pour l’analyse des 

résultats, nous prenons en considération les données du commerce extérieur agricole. 

Selon ces statistiques [88-95], l’Algérie est restée en marge de l’évolution mondiale 

du secteur des huiles essentielles, oléorésines et résinoïdes. Les échanges commerciaux 

(exportations et importations) sont nettement dominés par les importations. 

L’analyse des statistiques du commerce extérieur agricole et des douanes (figure1) 

des huiles essentielles et autres, montre que les exportations dans cette catégorie de 

produits restent insignifiantes comme c’est le cas en 2001 et 2005. 

Pour l’année 2002, les activités de transformation et de valorisation des plantes 

aromatiques et médicinales ont permis une exportation de près de 1137 kg d’huiles 

essentielles et d’extraits divers d’une valeur de 31255 US$. De 2003 à 2005, les 

exportations subissent une tendance à la baisse avec respectivement des volumes de 

68.5 à 100 kg. 

Ces volumes correspondent à des valeurs de 1498 US$ pour l’année 2003 et à 1000 

US$ pour l’année 2005. La reprise des exportations s’est précisée à partir de 2006 avec 

2823 kg et d’une valeur de 7644 US$.  Le pic des exportations est enregistré en 2008 

avec un volume de 22690 kg et une valeur commerciale de 998261 US$. 
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Tableau 3: Valeurs des exportations des huiles essentielles et autres 

Année Unité=1000 US$ 1 Unité=1000 US$ 2 

2001 0 5.507 

2002 31.255 84.261 

2003 1.498 569.645 

2004 0.181 480.614 

2005 1 0 

2006 7.644 168.442 

2007 41 497.95 

2008 998.26 1827.229 

2009 - 1178.948 

2010 - 1039.51 

Sources: 1 Statistiques du commerce extérieur agricole 
2 Statistiques des douanes algériennes 

 

 
Fig. 1: Evolution du volume des exportations des huiles essentielles, -a- Statistiques du 

commerce extérieur agricole et -b- Statistiques des douanes algériennes 

Les produits exportés comme les huiles essentielles d’orange, de citron de lavande 

ou de lavandin et d’autres plantes, participent à hauteur de 26 %, alors que les 

oléorésines d’extraction et les résinoïdes représentent 74 %. De l’analyse des 

mouvements commerciaux entre les différentes huiles essentielles exportées (figure 2), 

on constate que l’orange assure à elle seule la moitié des exportations. Les pays 

destinataires de ces produits sont le Canada, la France et la Belgique.  
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Fig. 2: Huiles essentielles, oléorésines et résinoïdes exportées 

Concernant les importations, l’analyse des tendances des importations de la période 

2001 à 2010 (figure 3), laisse apparaître des alternances de hausse et de baisse sans 

tendance précise, du volume des importations des huiles essentielles, oléorésines et 

résinoïdes. De 2001 à 2004, les importations sont respectivement de 493 tonnes et 514 

tonnes pour des valeurs de 3659 mille US$ pour l’année 2001 et de 6282 mille US$ 

pour l’année 2004. Les quantités importées accusent une baisse pour ressortir à 289 

tonnes d’une valeur de 2710 mille US$ en 2008 contre 470 tonnes et une valeur de 4846 

mille US$ en 2005. Ainsi, le développement de la production locale, apprécié par 

l’évolution des exportations, a permis de diminuer les importations.  

Tableau 4: Valeurs des importations des huiles essentielles et autres 

Année Unité=1000 US$ 1 Unité=1000 US$ 2 

2001 3659.347 30958 

2002 4615.433 37706 

2003 5389.979 42810 

2004 6282.839 480.614 

2005 4846 61579 

2006 3101.696 63974 

2007 3330 74199 

2008 2710.573 94702 

2009 - 98326 

2010 - 123218 

Sources: 1 Statistiques du commerce extérieur agricole 
2 Statistiques des douanes algériennes 
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Fig. 3: Evolution du volume des importations des huiles essentielles, -a- Statistiques du 

commerce extérieur agricole et -b- Statistiques des douanes algériennes 

6. POTENTIEL DE DEVELOPPEMENT  

DU SECTEUR DES HUILES ESSENTIELLES 

Le secteur de production des huiles essentielles connaît ces dernières années, un 

essor rapide. Cette évolution est due essentiellement àla forte demande mondiale pour 

les produits naturels, au nombre croissant d’utilisateurs et enfin à la diversité des 

domaines de valorisation.  

Le secteur de production des huiles essentielles représente des enjeux sociaux-

économiques non négligeables. C’est un secteur porteur de croissance économique ; il a 

l’avantage d’être une activité nécessitant une main d’œuvre disponible créatrice 

d’emplois, une activité également qui génère des revenus rentables auprès des 

populations locales et enfin une activité à forte valeur ajoutée qui permet de développer 

des marchés de niche.  

L’exploitation industrielle durable de cette ressource renouvelable, en utilisant des 

technologies appropriées, ne peut que contribuer grandement à la croissance socio-

économique du pays et plus particulièrement des régions rurales. La cueillette des 

plantes aromatiques et médicinales pour en extraire, après distillation, des huiles 

essentielles se fait par les populations rurales. Ce sont des bergers, des villageois, des 

retraités et, souvent, des femmes et des enfants qui trouvent là, dans la plupart des cas, 

un revenu supplémentaire. Une industrie plus durable pourrait permettre de réduire 

l’impact sur l’environnement tout en produisant des biens et services générateurs 

d’emplois susceptibles de réduire la pauvreté et d’améliorer la qualité de vie d’une 

population en pleine expansion 

En Algérie et tenant compte des importations croissantes d’huiles essentielles et 

d’extraits de plante, il apparaît que la filière des huiles essentielles et peu développée 

malgré les fortes potentialités. Pour promouvoir ce secteur émergeant et profiter des 

opportunités offertes, il est important d’engager cette filière dans la voie d’un 

développement durable qui veut concilier progrès économique, technologique, social et 

préservation de l'environnement.  

En effet, face aux enjeux énergétiques et environnementaux auxquels est confrontée 

notre planète la filière des huiles essentielles doit s’appuyer sur un ensemble de 

solutions innovantes et efficientes. Elle doit privilégier les pratiques économes en 

énergie fossile et en ressources naturelles. L’énergie est devenue en quelques années un 

élément important dans les orientations de développement des technologies de demain. 

[96] 
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Dans le domaine de l’extraction des produits naturels et particulièrement des huiles 

essentielles, la distillation reste la méthode d’extraction la plus utilisée. Cette méthode 

traditionnelle, éprouvée et peu coûteuse, est consommatrice d’énergie et d’eau. Afin de 

permettre le maintien et le développement économique de cette filière, des progrès 

substantiels ont été accomplis pour améliorer les techniques d’extraction; optimisation 

des procédés existants, récupération de l’énergie libérée au cours du procédé, assistance 

aux procédés existants et innovation de procédé [97].  

En effet, la recherche a permis le développement de technologies performantes, 

économiques, propres et durables telles que celles utilisant les fluides supercritiques 

[98], les ultrasons [99], les micro-ondes[100, 101], le solaire et la biomasse [102]. 

7. CONCLUSION 

La filière des huiles essentielles est un créneau potentiellement lucratif, il dispose de 

réelles perspectives de développement. C’est un secteur porteur de croissance 

économique. Il a l’avantage d’être une activité nécessitant une main d’œuvre disponible 

créatrice d’emplois susceptibles de réduire la pauvreté et d’améliorer la qualité de vie 

d’une population en pleine expansion. En effet, cette activité, à forte valeur ajoutée, peut 

générer des revenus auprès des populations locales et permettre le développement de 

marchés de niche. 
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